
1 7 8 LES PAYS BALKANIQUES.

De leur côté, les Grecs s’étaient rendus maîtres de 
Janina.

Les négociations de paix furent alors laborieuse­
ment continuées. La paix fut signée à Londres le 
30 mai.

La Turquie abandonnait tous les territoires euro­
péens au nord d’une ligne tracée de Midia sur la 
mer Noire à Enos sur la mer Égée, à l’exception de 
l’Albanie, dont les frontières devaient être iixées par 
les Puissances médiatrices.

La Crète était cédée aux Grecs; les Grandes Puis­
sances devaient ultérieurement décider du sort des 
autres îles de la mer Égée.

Guerre intrabalkanique, 1915.

Ces résultats imprévus dépassaient toutes les espé­
rances qu’au début de la guerre, avaient pu concevoir 
les alliés, mais lorsqu’il s’agît de partager entre eux 
les territoires conquis, ils ne s’entendirent plus.

La Bulgarie, enorgueillie par ses victoires, réclama 
toute la Macédoine et la majeure partie des côtes euro­
péennes de la mer Égée.

D’autre part, sur l’insistance de l’Autriche et de 
l’Italie, les Grandes Puissances avaient refusé à la 
Serbie un port sur l’Adriatique qui était indispen­
sable au développement de sa vie économique; elles 
avaient contraint le Monténégro à remettre, à une 
commission internationale, Scutari, qu’il avait fait 
capituler et dont il rêvait de faire sa capitale.

Enfin, elles avaient décidé de créer un royaume 
d’Albanie, sans tenir compte de l’impossibilité de


